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 Conversion de l’empereur Constantin au IV
e
 siècle ap. J-C., événement décisif de la christianisation du  

monde gallo-romain. 

 
I- La diffusion du christianisme 

 

A) La naissance du christianisme 

 

 Naît en Palestine suite à la prédication de Jésus de Nazareth (prophète juif). Après sa mort sur la croix, ses 

disciples (apôtres) propagent la nouvelle religion dans toute la partie orientale de l’Empire (langue grecque). 

Saint Paul (juif converti) : rôle fondamental en élargissant la conversion aux non-juifs. 

 Religion monothéiste universaliste, exclusive à fort contenu moral. 

 Religion fondée sur l’amour de Dieu et qui demande un engagement total du croyant. 

 

B) Diffusion progressive et difficile 

 

 I
er

 siècle ap.J-C. 

 Première églises apparaissent en Orient, en Grèce, en Asie mineure. 

 Persécution ont lieu contre les chrétiens (martyrs). 

 

 II
eme 

siècle ap.J-C. 

 Christianisme gagne la partir occidentale de l’Empire, de langue latine. 

 Pénètre en Gaule par la vallée du Rhône. 

 1
er
 événement : lettre envoyée par les survivants à leurs frères d’Asie mineure et de Phrygie relate la 

persécution des chrétiens de Lyon . en 177

Christianisme : religion venue d’Orient qui se diffuse de l’Empire romain mais pénètre en Gaule tardivement 

(entre II
e
 et IV

e
 siècle). 

Martyrs : terme grec signifiant « témoin » ; ceux qui meurt au nom de leur foi. 

Barbare : employé à l’origine par les Grecs pour désigner tous ceux qui ne parlent pas leur langue. Repris par les 

romains pour désigner les peuples envahisseurs (Germaniques : Francs, Wisigoths, Huns…) qui causeront la 

chute de l’Empire romain d’Occident en 476. 

La christianisation du monde gallo-romain 
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 Connue par l’historien chrétien Eusède de Césarée (IV
e
 siècle) et décrit le martyr de Blandine (livrée au 

Taureau) et d’une cinquantaine de chrétiens de Lyon et de Vienne dans l’amphithéâtre de Lyon au moment 

des fêtes du 1
er
 août. 

 L’évêque Pothin, âgé de plus de 90 ans, meurt en prison à la suite des coups reçus.  

 Premiers chrétiens de Gaule habitent les villes où ils sont commerçants ou artisans et restent liés à leurs 

communautés d’origine. 

 

 III
eme 

siècle ap.J-C. 

 Grandes persécutions 

 Le christianisme se répand dans toutes les couches de la société alors que les empereurs choisissent de 

privilégier l’unité autour du culte impérial (menace barbare). 

 Edit de 250 : obligation de sacrifier aux Dieux de l’Empire.  

 Dernière persécution, initiée par Dioclétien (la plus sévère) dure et est appliquée de manière très de 303 à 311 

modérée par Constance, père de Constantin. 

 

C) L’Empire chrétien (IV
e
-V

e
 siècles) 

 Victoire du général romain Constantin contre Maxence .  en 312

 Edit de Milan est publié en 313 autorisant le christianisme dans tout l’Empire.  

 Constantin se convertit à la nouvelle religion entre 312 et 324 et se fait baptiser sur son lit de mort  . en 337

Choix délibéré et audacieux. Le nombre de chrétiens est encore faible (de 5% à 10%). 

 Avec l’empereur Théodose, le christianisme devient la religion officielle de l’Empire en 380 (édit de  

Thessalonique) puis la seule autorisée après . l’édit de 392

 

II- La christianisation de la Gaule 

 

A) La christianisation par les villes 

 

 Une christianisation tardive et limitée 

 Limitée au sud, aux grands axes et aux villes.  

 Concerne des populations d’origine orientale de langue grecque. 

 Expansion commence réellement . au IV
e
 siècle

 Au premier concile réuni par Constantin à Arles , on compte une douzaine d’évêques gallo-romains. en 314

 , on en compte environ 120. A la fin du IV
e
 siècle
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 Les communautés chrétiennes se structurent 

 Christianisme se répand dans les couches populaires. 

 Il gagne les classes moyennes et les couches supérieures. 

 Il offre une nouvelle morale à l’élite au moment où le système impérial entre en crise. 

 Les penseurs de l’église (Saint Augustin, IV
e
 siècle) reprennent l’héritage de la philosophie antique 

stoïcienne et platonicienne.  

 Le successeur de l’évêque Pothin à Lyon, Irénée, évêque philosophe et grand théologien, construit une vision 

cohérente du christianisme comme religion du salut. 

 Dès le III
e
 siècle on trouve des chrétiens dans l’armée, la haute administration, voire l’entourage de  

l’empereur.  

 En Gaule, la grande majorité des citadins est convertie à la fin du IV
e
 siècle, baptisée et organisée. 

L’administration supérieure et l’enseignement sont entièrement gagnés, sans que cela ait suscité de grandes 

controverses comme en orient. 

 

B) Le mouvement monastique 

 Joue un rôle important en Gaule . à partir du V
e
 siècle

 Premier monastère fondé par saint Martin, sous l’égide de l’évêque saint Hilaire de Poitiers, à Ligugé en 360. 

Se développe après les invasions germaniques de 406 avec la conversion de nombreux membres des classes  

supérieures. 

 En devenant moine, ils apportent aux monastères leurs richesses et leur goût pour la culture intellectuelle. 

 Inspiré du monachisme oriental des pères du Désert, il s’en distingue par un moindre ascétisme. A la vie 

contemplative s’ajoute la sanctification du travail.  

 Le mouvement fournit à l’Eglise ses principaux cadres. Lérins fondé par Honorat en 410 en face de Cannes,  

puis Saint-Victor-de-Marseille, avec le moine Jean Cassien, sont des centres intellectuels et des pépinières 

d’évêques et de missionnaires. 

 Mouvements monastiques , avec des règles de saint Benoît en Nursie et saint Colomban. des V
e
 et VI

e
 siècles

 

C) De Saint Martin à Clovis 

Deux figures historiques vont jouer un rôle très important dans l’évangélisation et la christianisation de la Gaule. 
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 Saint Martin (316-397) 

 Né vers 316 en Panonnie (Hongrie).   

 Soldat de la garde impériale . en 351

 Se convertit au christianisme et se fait baptiser à Amiens  en 356.

 Quitte l’armée, fonde Ligugé en 360 et devient évêque de Tours  . en 370

 Mène une vie ascétique au monastère de Marmoutier et suscite l’admiration fervente de nombreux chrétiens. 

 Grand voyageur, il participe à la lutte contre l’arianisme. Son action marque surtout le début de 

l’évangélisation des campagnes, restées païennes.  

 Fonde des paroisses en Touraine, en s’attaquant aux cultes locaux. 

 Meurt . en 397

 

 Clovis (466-511) 

 Rois des Francs , resté païen, entame la conquête de la Gaule. en 481

 Bat Syagrius (général romain) . en 486

 Epouse une princesse de foi catholique, Clothilde. 

 Se convertit vers 496 et est baptisé par saint Rémi, évêque de Reims.  

 Clovis gagne ainsi à sa cause l’ensemble du clergé gallo-romain. 

 Devient le défenseur de la foi catholique et l’allié du pape. 

 Considéré comme héritier  de l’Empire romain par l’empereur d’Orient et reçoit les insignes consulaires. 

 Saint protecteur de la dynastie. 

 

III- Le culte et la vie religieuse chrétiens 

 

A) Organisation et institutions 

 Chaque assemblée de chrétiens (ecclesia, église) choisit 

parmi les anciens un ministre du culte, un prêtre 

(presbuteros, ancien). 

 Les clercs (ministres du culte soumis à certaines règles de 

vie) se différencient des laïcs (ceux qui ne font pas partis du 

clergé). 

 Structure hiérarchique : un évêque par cité, assisté de prêtres 

et de diacres, lui-même sous la tutelle d’un métropolite au 

niveau de la province 

 Au sommet de la pyramide, l’évêque de Rome (pape) tente 

d’affirmer sa suprématie, au moins en Occident, au nom de 

l’héritage de Pierre et de Paul, martyrisés à Rome. 

 L’Empereur apparaît comme le véritable chef de l’église : 

afin d’assurer l’unité de l’Empire, il assure la stabilité 

religieuse en essayant d’unifier la discipline et la doctrine. 

 Constantin convoque le concile d’Arles en 314 contre le schisme donatiste et le concile de Nicée en 325 

contre l’hérésie aérienne. 

 

B) Les sacrements 

 Les deux sacrements principaux sont le baptême et l’eucharistie.  

 Seuls les fidèles baptisés sont membres de l’église. Le baptême est un rite d’intégration. Le futur baptisé doit 

suivre une période d’instruction fixée à trois ans au III
e
 siècle. 

 Certains attendent le dernier moment pour recevoir le baptême, car il efface tous les péchés antérieurs. La 

cérémonie se traduit par une triple immersion, dans un baptistère, bâtiment situé à côté de l’église cathédrale. 

Elle symbolise la renaissance du fidèle, en relation avec la résurrection du Christ. 

 

C) Le culte 
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 Le dimanche est à la fois le jour de la création du monde et celui de la résurrection du Christ. 

 La messe s’organise en deux parties :  

- Première partie comporte la lecture des textes bibliques (Ancien et Nouveau testaments), le sermon et 

les prières. 

- Seconde partie, réservée aux baptisés, consiste dans la Cène (dernier repas du Christ) ou eucharistie : 

le partage du pain et du vin, considérés comme la chair et le sang du Christ, anticipation de son 

sacrifice pour le salut des hommes, selon l’interprétation de saint Paul. 

 La table du repas sacré devient un véritable autel. 

 

D) La morale chrétienne 

 Très différent de la religion civique romaine, le christianisme se fonde sur un engagement total de l’individu. 

Pour mériter le salut, le chrétien doit participer au culte et aux rites, mais aussi observer des principes 

moraux : les dix commandements, hérités du judaïsme, et les enseignements du Christ, base d’un humanisme 

chrétien.  

 Cette ascèse pousse certains à rechercher la sainteté en se retirant du monde ou à s’offrir au martyre. 

 

E) La pensée chrétienne 

 

 Les normes doctrinales : la formation du Nouveau Testament 

 Religion des chrétiens se base sur la bible, livre sacré formé de la Bible hébraïque que les chrétiens appellent 

l’Ancien Testament, auquel ils ajoutent le Nouveau Testament. 

 Ancien Testament : ensemble de textes de la Bible antérieurs à la vie de Jésus qui relatent la vie du peuple 

hébreu et la Première Alliance entre Dieu et le peuple Juif. 

 Nouveau Testament : texte fondateur de la religion chrétienne. Le témoignage des apôtres était conservé par 

leurs écrits et la tradition orale. Il contient les quatre évangiles, les Actes des apôtres, les épîtres (lettres) de 

saint Paul et l’Apocalypse de saint Jean, soit 27 livres en tout. 

 


